Je tadore mon (ou

Je tadore mon Lou et par moi tout tadore

Lec chevaux que je vois ¢€brouer aux aborde

(appareil deg monuments lating qui me contemplent

Lec artilleure vigoureux qui dane leur caserne rentrent

(e coleil qui deccend lentement devant moi

Lec fantascing bleu pale qui partent pour le front pencent & toi
Car 6 ma chevelue de feu tu ec a torche

Qui méclaire ce monde et flamme tu e¢ ma force

Dane le ciel lee nuagee
Figurent ton image

(e mictral en paccant
Emporte mes paroles
Tu en pergoic le cene

Cect vere toi quelles volent



Tout le jour nog regarde

Vont dec Alpec au Gard

Du Gard & la Marine

Et quand e jour décline
Quand le commeil nous prend
Dang nog lite différente

Nog congec nougs rapprochent
Objete dane la méme poche
Et nouge vivone confondus
Dang le méme réve éperdu

Meg¢ conges te reccemblent

Lec branches remuéec ce cont tec yeux qui tremblent
Et je te voic partout toi ¢i belle et ¢i tendre

Lec clous de meg couliers brillent comme tes yeux

(& vulve de¢ jumente ect roce comme la tienne

Et nos armee graiccées cest comme quand tu me veux



0 douceur de ma vie cect comme quand tu mnimes

Chiver ect doux le ciel ect bleu
Refaic-me le refaic-me le

Toi ma chére permiccion

Ma concigne ma faction

Ton amour ect mon uniforme

Te¢ doux baicere cont lec boutons
Ile brillent comme [or et [ornent
Et tec brac ¢ rocec ¢i longe

Sont lec plus galante dec galone

Un moncieur préc de moi mange une glace blanche
Je conge au goat de ta chair et je conge o tee hanchee
A gauche [it con journal une jeune dame blonde

Je conge & tec lettrec oa cont pour moi toutes les nouvelles du monde

11 passe des maring la mer meurt & teg pieds



Je regarde ta photo tu ec [univers entier
Jallume une allumette et voic ta chevelure
Tu ec pour moi la vie cependant quelle dure
Et tu ec [avenir et mon éternité

Toi mon amour unique et la ceule beauté

Nimeg, le 10 Janvier 1915
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